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Soyons abondancistes, que diable !

 J'ai toujours les mÃªmes critiques et suggestions            Ã  faire : tant en ce qui concerne le bulletin qu'en ce qui
touche            Ã  l'action des abondancistes. Je ne crois pas que les thÃ©ories            « distributives » avancent
beaucoup mÃªme si des experts,            au sommet, au moment oÃ¹ ils perdent pratiquement toute efficacitÃ©          
 politique, se rallient aux thÃ¨ses de « La Grande RelÃ¨ve   ». Si des socialistes, quand ils ne sont plus au
gouvernement,            parlent d'un salaire minimum accordÃ© Ã  tous, vu ce qu'a            fait leur parti quand il
possÃ©dait des responsabilitÃ©s            effectives, cela relÃ¨ve plus de la dÃ©magogie Ã©lectoraliste            que du
sÃ©rieux ; tout le monde en est convaincu, mÃªme les            intÃ©ressÃ©s. De toute faÃ§on, sans l'abondancisme,
           le distributisme n'est que de l'Ã©conomie planifiÃ©e et            on voit ce que Ã§a donne partout oÃ¹ Ã§a se
pratique            sans le correctif du marchÃ© ; c'est-Ã -dire de la pagaille,            et de l'intÃ©rÃªt individuel « mal
compris »            ce constat a de quoi faire rÃ©flÃ©chir ! L'Ã©vÃ©nement            majeur du XXe siÃ¨cle, dont nous
ne finissons pas de savourer            les fruits amers, c'est la faillite du communisme marxiste. Certes,            cette
faillite est toute relative : pour rÃ©partir, pour «            distribuer », les communistes sont champions comme les
chrÃ©tiens,            comme tous les partageurs de la terre, comme tous ceux qui ont besoin            de la pÃ©nitence
ici-bas, ils ont mÃªme rÃ©inventÃ©,            une fois au pouvoir, la hiÃ©rarchie et les privilÃ¨ges,            non pas
parce qu'ils sont corrompus (ils ne le sont pas plus que tous            les chrÃ©tiens quand ils se mÃªlent de
responsabilitÃ©s            sociales) mais parce que la sociÃ©tÃ© est intenable parce            que c'est le lÃ©viathan, la
secte Moon, le couvent laÃ¯que,            la caserne, sans cela ! Donc les communistes savent distribuer ; s'il           
s'agit de pÃ©nurie, ils font mieux que le libÃ©ralisme,            c'est incontestable : et je n'ironise pas ! la pÃ©nurie est
malheureusement            le lot d'une Ã©crasante proportion de l'espÃ¨ce humaine,            pour laquelle, hÃ©las ! le
communisme serait un mieux ! En revanche,            il est viscÃ©ralement, congÃ©nitalement, essentiellement,          
 allergique, hostile Ã  l'abondance ; il ne peut survivre que par            le manque, il n'y a en effet que la gÃªne pour
rapprocher les individus,            les souder ; il n'y a que la peur pour les rassembler et il n'y a que            le troupeau
pour satisfaire les vocations impÃ©rieuses de lÃ©gislateur,            de distributeur, de rÃ©partiteur, de Juste, de Dieu
! Oh ! le            lÃ©gislateur est toujours trÃ¨s modeste, trÃ¨s au-service-de-la-communautÃ©,            au-
service-du-peuple ; mais il est le seul Ã  faire vraiment            trembler car il dÃ©tient les canons morphologiques de
l'homme,            il satisfait ou il interdit, il pose les barriÃ¨res, il regroupe            dans les fumeuses « assemblÃ©es
dÃ©mocratiques »,            oÃ¹ l'on se serre les coudes, oÃ¹ l'on a chaud, oÃ¹            l'on mÃ©dite la parole divine : «
DÃ¨s que vous serez            rÃ©unis. Je serai au milieu de vous », c'est un Ã©lÃ©ment            fondamental du Credo
dÃ©mocratique que cette descente de l'Esprit            sur les assemblÃ©es, surtout si elles sont strictement
Ã©galitaires.            Et aucun empirisme n'a prÃ©valu contre ce primat thÃ©ologique            de la pensÃ©e, de la
dÃ©livrance, et de la dÃ©cision            collective. Malheureusement, la rÃ©alitÃ© des faits est            lÃ  : les pays
de l'Est ont autant d'hommes, autant de ressources            naturelles que les pays de l'Ouest, et ils ne connaissent
pas l'abondance            contraire aux dogmes de leur religion, il y a d'abord chez eux une critique            de la
consommation, de l'Ã©goÃ¯sme, de l'accaparement, c'est            la mascarade altruiste : je donne ma part au voisin,
lequel me donne            la sienne.
 Or, l'humanitÃ©, c'est vrai, est au seuil de l'abondance grÃ¢ce            Ã  la science, et l'abondance c'est la
consommation individuelle   ; la consommation collective, c'est la fÃªte archaÃ¯que, dont            le point culminant ne
peut Ãªtre que le formidable gaspillage de            la GUERRE, sommet de l'organisation, exaltation du
dÃ©vouement,            du sacrifice, holocauste ! Mais dois-je rappeler que le mot a un sens            favorable ? Si je
persiste Ã  m'abonner Ã  votre revue,            c'est Ã  cause de son admirable titre, qui demeure un acte de            foi
: « La Grande RelÃ¨ve des hommes par la Science ».            Vous Ãªtes les seuls Ã  oser encore le dire, dans une
pÃ©riode            oÃ¹ l'obscurantisme, le scepticisme, le mysticisme reviennent            Ã  la mode. Je n'affirme guÃ¨re
que vous soyez « distributistes   », j'espÃ¨re n'avoir jamais Ã  distribuer quoi que            soit, quand on distribue, ce
sont des rations ! En revanche, J. Duboin            Ã©tait abondanciste, et vous Ãªtes tout de mÃªme ses           
continuateurs.
 Je suis d'un mouvement un peu semblable au Saint Simonnisme qui ne se            contenterait pas de militer dans
l'abstrait pour une abondance comptabilisÃ©e,            mais qui la rÃ©aliserait. C'est vraiment malheureux de voir
dans            nos sociÃ©tÃ©s « riches » s'installer doucement,            insidieusement, des comportements de
pÃ©nurie (obligatoirement            doublÃ©s de gaspillage). PÃ¨re de famille, professeur, je            suis dÃ©solÃ© de
constater que notre sociÃ©tÃ©            n'a pas besoin du travail des jeunes, pour rien de sÃ©rieux, l'Ã©cole           
s'est effectivement arrangÃ©e, grÃ¢ce aux « conquÃªtes            de Mai 68 » pour en faire, majoritairement, des
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baratineurs, des            bavards impÃ©nitents, parfois des agitÃ©s ; elle a inventÃ©            la crÃ©ativitÃ©
brouillonne pour qu'il n'y ait plus de crÃ©ation.            Or, il y a chez ces jeunes des possibilitÃ©s fabuleuses, des
Ãªtres            qui rÃªvent de vie, de consommation, d'abondance, de prise directe            par les choses, pour le vrai
mais en dehors des parlottes et des comitÃ©s.            Ils n'ont rien Ã  faire ; rien Ã  chercher ; rien Ã             crÃ©er :
c'est la pÃ©nurie officialisÃ©e, l'Ã©ternelle            pÃ©nurie libÃ©rale !
 J'attends de votre mouvement qu'il montre ces possibilitÃ©s fabuleuses            d'abondance ; J. Duboin le faisait
dans les livres de lui que j'ai lus,            il ne l'a pas fait dÃ©finitivement, il faut, me semble- t-il,            le refaire. Et
puis, aujourd'hui du moins, si l'abondance thÃ©orique            est un phÃ©nomÃ¨ne considÃ©rable, la pÃ©nurie,        
   les conduites de pÃ©nurie le sont Ã©galement, il faudrait            donc rÃ©vÃ©ler au grand public ces conduites,
les destructions            gratuites de biens, non pas rÃ©ellement, mais sous la forme de            malthusianisme de la
production et surtout sous forme de destruction            de capital. Les manipulations boursiÃ¨res et bancaires
d'aujourd'hui            me paraissent Ãªtre souvent de gigantesques fours crÃ©matoires            de capital, qui obligent
l'industrie, en bas, non plus Ã  produire            seulement, mais Ã  dÃ©gager des dividendes, du « profit   », Ã  tort et
Ã  travers. Je souhaiterais que vous            soyez « abondancistes » et non pas « distributistes   », que vous
rÃ©pandiez le rÃªve incroyable de l'Abondance,            celui qui, au cours des Ã¢ges a fait dÃ©lirer tant d'hommes,  
         surtout lorsqu'ils souffraient atrocement de la disette. Peut-Ãªtre            le rappel de ce rÃªve susciterait-il des
vocations concrÃ¨tes            d'abondancistes c'est-Ã -dire d'individus qui produisent des biens            matÃ©riels de
consommation, et qui les donnent, qui les mettent            Ã  la disposition de qui les veut ; cette fabuleuse
Abondance,            non pas des guichets, des tourniquets, oÃ¹ l'on distribue, mais            des foires et des
marchÃ©s, oÃ¹ l'on Ã©tale la marchandise,            oÃ¹ l'on excite les appÃ©tits !...
 VoilÃ  ma suggestion et ma critique.
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